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E
n 2016, Claude Hec et
son équipe ont lancé un
annuaire en ligne entiè-
rement dédié aux be-

soins des personnes âgées de 50
ans et plus. Quelques années
plus tard, en 2019, il a créé un
réseau social également réservé
aux seniors. Depuis la création
de ces deux plateformes, le suc-

cès de Seniorlife grandit conti-
nuellement. Aujourd’hui, ce
projet réunit une communauté
de plus de 15 000 personnes.

Répondre au besoin
Le projet a débuté en 2016,
avec la création d’un annuaire
généraliste consacré aux be-
soins des seniors. « On a réper-

torié différentes catégories,
comme la santé, le divertisse-
ment, l’aide à la personne et
dans chacune d’entre elles, on
peut retrouver des prestataires
et les contacter grâce à un for-
mulaire », explique Claude Hec,
le créateur de Seniorlife. Grâce
à cet annuaire, qui est en
quelque sorte le Google des se-
niors, ils peuvent retrouver fa-
cilement les informations ré-
pondant à leurs besoins spéci-
fiques. L’autre aspect de la pla-
teforme seniorlife.be est le blog
qu’il propose : « Pour chaque
catégorie, on a un blog, avec
des articles rédigés par des pro-
fessionnels du secteur. C’est un
médecin qui s’occupe du volet
santé, un œnologue du volet
vins et bières. On fait en sorte
que toutes les informations
postées sur la plateforme
soient légitimes », ajoute le fon-
dateur.

Un réseau social pour les
50+
En parallèle de cet annuaire,
l’équipe de Seniorlife s’est éga-
lement penchée sur un réseau
social, entièrement dédié au
Seniors, Senior.life : « Comme
Facebook, il y a un fil d’actuali-
té, on peut poster des photos,
un billet d’humeur, les gens
peuvent échanger à travers une
messagerie privée… », explique
Claude Hec. Mais la grande

particularité de ce réseau social
est que les utilisateurs ne
doivent pas rechercher des
contacts, ceux-ci leur sont auto-
matiquement proposés par un
algorithme. « En s’inscrivant,
les nouveaux membres doivent
choisir quatre centres d’intérêt,
et dans leur fil d’actualité, ils
retrouveront d’autres utilisa-
teurs qui partagent les mêmes

intérêts », précise le fondateur.
Tout un système de prévention
est également mis en place
pour préserver les utilisateurs
des éventuelles arnaques
« Nous savons que nos aînés
sont parfois plus naïfs, c’est
pour cette raison que de nom-
breux messages sont présents
sur le réseau afin de leur rap-
peler de ne pas communiquer
leurs coordonnées personnelles
trop vite et à tout le monde »,
nous confie Claude Hec, qui
met un point d’honneur à pré-
server la sécurité des utilisa-
teurs.

Un réseau international
Seniorlife est majoritairement
connu en Belgique mais l’an-

nuaire et le réseau social sont
disponibles en six langues.
L’objectif de Claude Hec et de
son équipe est que leur projet
fasse écho au-delà de nos fron-
tières « Tout est disponible, il
ne manque plus que de la visi-
bilité », ajoute-t-il. En 2022,
Jacques Mercier, journaliste et
écrivain, est devenu l’ambassa-
deur du projet, ce qui, en paral-
lèle du travail des équipes, per-
met aux deux plateformes de
continuer à se développer. « Par
la suite, nous continuerons à
développer de nouveaux outils
pour répondre toujours mieux
aux besoins et à la demande
des seniors », conclut Claude
Hec.
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Depuis la création de ces deux plateformes, le succès de Seniorlife grandit continuellement. © Unsplash

Depuis 2019, il existe un réseau social, ré-
servé aux seniors. Dans cet espace privilé-
gié, ils peuvent échanger et créer des liens
avec d’autres utilisateurs.
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Claude Hec a créé
un réseau social
destiné aux seniors
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« En s’inscrivant, les
nouveaux membres doivent

choisir quatre centres
d’intérêt, et dans leur fil

d’actualité, ils retrouveront
d’autres utilisateurs qui

partagent les mêmes
intérêts »

10,8 millions d’euros, le collège
provincial a qualifié l’exercice de
« particulièrement difficile ».
Mais le budget provincial 2023
est à l’équilibre sans licencie-
ment de personnel, et sans tou-
cher à la fiscalité provinciale qui
reste la plus basse de Wallonie.
Le collège MR-PS a cependant dû
opérer certains choix : toutes les
missions et les actions ont été
examinées, pour se recentrer sur
le soutien aux communes, ce qui
relève des enjeux spécifiques au
Brabant wallon (lutte contre les

Dans un contexte d’augmenta-
tion des dépenses de personnel,
de crise énergétique et d’obliga-
tion pour la Province de financer
la zone de secours du Brabant du
Brabant wallon à hauteur de

inondations, accueil de la petite
enfance, mobilité…), et les mé-
tiers dans lesquels la Province a
une expertise particulière (ensei-
gnement, santé mentale…).
Dans certains domaines, les res-
sources vont être davantage mu-
tualisées et les départs de fonc-
tionnaires provinciaux ne don-
neront plus lieu systématique-
ment à des remplacements. Des
ventes de bâtiments sont égale-
ment envisagées, et des services
auparavant gratuits comme la lo-
cation de salles ou l’accès à cer-

tains événements organisés dans
les domaines provinciaux feront
à l’avenir l’objet d’une tarifica-
tion tout en restant dans une lo-
gique de service public et d’accès
pour le plus grand nombre.

Dans le volet extraordinaire du
budget provincial 2023 – 23,94
millions d’euros au total – fi-
gure un montant global de 4,5
millions d’euros pour des appels
àprojets afin de soutenir les com-
munes en matière de développe-
ment du réseau cyclable (1,25
million d’euros), de lutte contre
les inondations et les coulées de
boue (500.000 euros), d’accueil
des seniors (100.000 euros), de
petite enfance (700.000 euros) ou
encore de maillage écologique
(300.000 euros). Un nouvel appel
à projets est également créé pour
aider à hauteur d’1,25 million
d’euros les communes qui vou-
draient financer des infrastruc-
tures éco-responsables.

Entretien des cours d’eau
La Province a également prévu

530.000 euros pour l’entretien
des cours d’eau, et 1,4 million
d’euros pour réalisation de bas-
sins d’orage. L’investissement
majeur en matière d’infrastruc-
ture dans ce budget extraordi-
naire 2023 est la rénovation
lourde de l’implantation du Quai
aux Huitres de l’IPES de Wavre,
estimée à 13,41 millions d’euros.
Du côté de l’opposition, DéFI
s’est dit inquiet pour l’avenir en
constatant les prélèvements
dans les fonds de réserve. Écolo a
regretté l’absence de choix clairs
par la majorité qui a préféré utili-
ser la technique de la « râpe à fro-
mage » et les Engagés ont déploré
le manque de soutien au secteur
associatif et aux clubs sportifs.
Lors du vote, Les Engagés et Défi
ont opté pour le non, tandis que
les élus écolos se sont abstenus.

Le budget 2023 à l’équilibre
sans hausse d’impôt

BRABANT WALLON

Un budget à l’équilibre. © News

Le conseil provincial du Bra-
bant wallon a voté jeudi sur le
budget 2023, qui prévoit des
dépenses à l’ordinaire pour
173,415 millions d’euros, et
prévoit à l’exercice propre un
résultat en boni de 200.000
euros.

Avec le slogan « Retirez le maxi-
mum de vos piles et batteries »,
Bruxelles Environnement et Be-
bat appellent à limiter autant
que possible le gaspillage d’éner-
gie en sensibilisant les Bruxellois
sur la façon d’utiliser intelligem-
ment les piles et batteries. Le ti-
ming de cette campagne n’est
pas choisi au hasard : la Semaine

européenne de la réduction des
déchets (SERD) se déroule du 19
au 27 novembre. Dans ce cadre,
un petit cadeau attendra les visi-
teurs des Recypark le samedi 26
novembre. Ils recevront un tes-
teur qui leur permettra de véri-
fier le niveau d’énergie des piles.
Ils pourront ainsi s’assurer
qu’elles sont complètement usa-
gées avant de les apporter à un
point de collecte Bebat.
Les batteries sont remplies de
matériaux, qui se voient offrir
une seconde vie avec l’aide de
Bebat. Un cadre de vélo ou une
monture de lunettes, les possibi-
lités d’applications sont infinies.
Que diriez-vous de lunettes de

réalité virtuelle faites à partir de
matériaux issus de piles recy-
clées ? Ou encore d’un smart-
phone ?
Comment les consommateurs
peuvent-ils en retirer un maxi-
mum et participer concrètement
à la réduction des déchets ? Une
première étape consiste à réflé-
chir lors de l’achat d’un appareil,
ou à choisir des produits qui ne
nécessitent pas de piles. L’objec-
tif est d’acheter uniquement ce
dont on a besoin. Il est égale-
ment conseillé de ne pas combi-
ner des piles ayant des durées de
vie différentes et donc de les rem-
placer toutes en même temps.
Des piles de même marque et de

même composition sont égale-
ment conseillées au sein d’un ap-
pareil afin de maximiser leur du-
rée de vie. Enfin, les piles doivent
toujours être stockées dans un
endroit sec et frais. Celles qui
sont inutilisées doivent rester
dans leur emballage aussi long-
temps que possible.

Conseil
Bien entendu, le conseil le plus
important est de ne pas jeter les
piles qui ne sont pas complète-
ment vides. Souvent, celles qui
ne fonctionnent plus dans un
appareil à haute tension
peuvent encore être utilisées
pendant un certain temps dans

un autre appareil, comme une
balance de cuisine qui nécessite
peu de tension. Les Bruxellois
peuvent grâce à un testeur de
piles qu’ils recevront le 26 no-
vembre dans les Recypark, véri-
fier qu’elles soient bien complè-
tement usagées avant de les ap-
porter à un point de collecte Be-
bat.
Bonne nouvelle pour les habi-
tants de la capitale qui n’ont pas
encore de testeur : le samedi 26
novembre, toute personne qui
apporte des piles usagées dans
un Recypark bruxellois en rece-
vra un gratuitement de la part de
Bebat et de Bruxelles Environne-
ment.

Des testeurs de piles distribués gratuitement dans les recypark 
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Bruxelles Environnement et
Bebat sensibilisent une nou-
velle fois les consommateurs
à l’utilisation optimale des
piles et batteries. Dans ce
cadre, un petit cadeau atten-
dra les visiteurs des Recy-
park le samedi 26 novembre


